
LE GLANEUR.

CANARDS.
Cet animal domestique, facile à multiplier, à élever, à

engraisser, offre beaucoup d'avantages, Il suait d'a1%o
a sa proximité dle l'eau, quelques miares, ou silmipieieml
quelquos fssés. Sa nourriture n'est pas chère ; (outil,
quil -'en procure par lui-même ie partie dans les ieux
qu'il recherche, le surplus se compose de quelqies vi-

nires, de soI, d'orge, d'avoine et d her bes siiii- vale;ar.

Le male est plus gros et plus beau que la femiielle ; uin
el suitil à dix annes.

Une caine quelquefois pond de suite jusqu'à soixitt
oeuf-m. Pou r eccelérer ce tte ponte, quelIques miniaigerei

ont soin d(- procurer une ration d'av ite à leurs cane.

qui, echaifTees par cette nourimu, dotttit leurs œuai-

heuilcouip plutût. Lorsqu'on souipçonne que le momnt

de lit ponle est arrivé, il faut surveiller la caiie, ..uIi I.
manque jimais de chercher, pour deposer sa COOUe,

quielque -omin obscur et eearte d ns les maiîs ou le>
brous siilles : il est prudent de lui fimre adopter q ueblut
lie" sûr, aifia que I humididé ei detrume ipas le gumine du,
oeufs out qu'ils ne devientemit pas la pioie des rits et d'ami
tres ami maiulix qui en sont très f1riands ;.le c;tnma rd lui-memi
en fait qielih efois sa pature. Un des netiluirs ni(year
lattiie-r la cane à tui endroit sûr où l'on veut li ixe

C'est de lui donner ses repas dans ce ieu. Ule fisi qu
le premier œuf a eté deposé dans un pomndoir queicou.li
la cane nie miianquîe pas d'y venir pondie les auties. la
illiporte dlotic do- la surveiller losqu'on voit approcher le
îtiitment où elle doit commencer sa polte ; au surplu:,
comimîie elle pond on la nuit ou du moins de grand matin,
il sithira, à cette époque. de ne la laisser sortir que veus
netiuf houres. Lorsque la pomite est termiiiet-, la cane se
trouive di-iosée à couver. Il faut avoir soin le ne li

laisser que le nombre d'Sufs qu'elle peut bien couvi r el
e.hautffer ; placer son nid dans un ieu sec, et souitout lit

pas laisser tomber d'eau si r les Sufs, qui eclosent ai
bou>tt de 2S a 30 lours d'ii ub-ition. Comme la caine lit

Petit vouver que 10 à 12 de ses oufs, oi prefere geie-
ralemetit les confier à la dinde, qui peut en soimgmie

.itlsqi'a 25. Du pain-m'mie dans du lait, avec queuei.-

Jalles (l oe'ifs, des paiates cuites avec (ueillam
laitage, pourvu que ces aliiiiens soient trais et ion enti to

en fermneitation, sutifsent aux petts penidanmat les premii
JouIrs : ensuite on les nourrit avec de la faiine deiaiy,

et peu après, des herbes potagères, du son et du lamuagu
de rebut, les nourrissent stiisamment ; iais, lorsqI'ml
sont assez gros pour êtme mangés, il est boi de leur don
ier de l'avoine, de la paie d'orge ou de sarrasim. A cC

Moyen, ils acquièrent rapidement de la giaisse et de la
bair.

Dans tomas les tems comme le canard est très vorace
'et qume sa dioe tiii

qe sa dustio sopère ti ès promptement, ou lui dlon-
rla mIager très frequemment et jusqu'à ce que son ja-

soit complètement remmpli.
lescrbires de grains, les déchets de la cuisine, le

gland, le rebut des legumes et des fruits, tout est bon aux
canards ainsi qu'aux cochons. Le canard est tellemet
Vorace, qu'il se rapaît non-seulement du végétaux, mais
encore de poissons, de reptiles et d'animaux de voirie.
Dans l'automine,il n'a plus ou presque plus besoin de la
ntourriture de la ferme ; il se procure à lui seul toute s

La miie ect pour le can-ard une époque de crise nu bout
laqeilie il reprend son embonpoint, qu'elle lui avait fait

perdre miomentanément.

Nois couaic î> à pc i r aujou:rduli une suite d'urticles sur
lai par d 1).1 m ia.' s ci par repoiases. Ce petit tiaité pré-
piaé pouir e. Jourild, Iar u di e os oncitoyens Ils plus versés
dans cele sie ce, iite 1<Hito t nos lecteurs et

patcu rme tdeu x Cili VIutlot prati er- i iculture
oiiibe i ait. LIieu eI a)Ppiqé a rendre* ces leouM aussi
intelligliles li. o l a la maî e dis t cteurs, Cii mpl oyant

que dis amois co: ui oi qul dtiit soifneuis iea:ît. ce petit

traité se comnposrca d'une douizatine de leçons.

EXTRAIT DU COULR AiBR!EGE DE LEÇONs DE CHIMIE.

Le;on première.

n. Quelles sont les sciences qui traitent de l'univers
maîteîieI, e conimenut les appelez vous

n. Les sciences quai traitint de la matière, et que, col-

îctivement, on appelle sciencsnaturelles, sont au nom-

' - de trois pr oe-ipa;les ; savoir, 'Hioire-nalurelle, a

I'hysuiae <t la Chimie.
D Quiel est le domaitine' de l'Hisoii-e-.aaaturjelle, et quel-

ies sonat les siences qu'elle comprend ?
n. 'IIistoie-naIir<lie traite des fuimes et des carac-

cres extelirs des corps physiquies, otgamiques ou iioi-

niqus, les di tingqi'ant seuile muenut par leurs habitudes et
mr leur appiaren ce exterieure, et par les rapports qu'ils

unt eitr'eumx.
L'IHistoire -n,îalurlle comprend la Géologie, la .Minéra-

i la Dolai qnc et laI ZoA/og ie qui se subdivisent en-
oie eil pluîus u ciinces jirtiuilies, telles que l'Orni-
hologie, PIJicfioogie, la Concologie et PErpéiologie.

r. Quel e.t le domaine de la Physique, et qu'elles sont
les sciences qu'elle cio mp iiend ?

R. La >/iy.siiqtue liaite des proprictés générales et des
',is du mouiveiienut, sponitarie ou arlificiel, des corps phy-

ie-s collectivement, ou de chacun sepai o ment. étudiant

les causes et les eflfets de ces corps considetés comme
iissatt les uns sur les autres par leur poiissaice necani-
le, tels sont leur poids, ou gravité spt ifique, leur mou-

Vieat, leunr aitiaction mutuelle, leur adhesion respec-

ive, etc. etc. dont cette science prend connaissance, et

fait l'applica tion dans la ptatique des aits mecaniques et

iietîers

Le Physique renferme la lécanique, la SIaIique,P'Hy-
lr-ostatique, l Opline, l.ceoustiquîe, '.Irooînm, et leurs
m bd i visions.
D. Quel est le domaine de la Chhnie et que comprend-

-lle ?
n. La Chimie apprend à connaître la nature intime des

corps physiques decomposables, l'action pairticulière, mu-
iuielle et réciproque de leurs particules constituantes, et a

pour objet la connaissance de leur composition et de leur
décomposition particulière.

La Chimie a recours et se borne à l'analyse et à la
synthèse des substances soumises à ses lois.

D. Quel rapport ont entr'elles les sciences.naturelles t
R. L'Histoire-nalurellc, la Physique et la Chimie sont

des sciencO ai étroitement liée# ensemble, qu'on étudiant


